Cours n° 23

Plusieurs graphies pour une méme lettre (suite) : les lettres
Hetl

Quelles différentes graphies pouvaient bien revétir les lettres « H» et « I » sous 1’ Ancien
Régime ? La réponse peut surprendre le néophyte.

La lettre « H » possédait 2 graphies :

e Le «H » présentant un développement sous la ligne d’écriture que nous avons totalement
perdu aujourd’hui.
La graphie de cette lettre est multiforme car propre a chaque scribe.

Ce caractere plongeant sous la ligne d’écriture, alli¢ a la personnalisation de sa forme, en fait
une lettre difficilement saisissable pour le débutant.

En voici quelques exemples :
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o Le « H » présentant une graphie plus actuelle avec un développement uniquement sur la ligne
d’écriture :
-

"4 4 «torches » (1685)
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La lettre « I » possédait 2 graphies :

Cette dernicre est une lettre a unique jambage dont la graphie était interchangeable avec celle
de la lettre « J » sous I’Ancien Régime.

Voici deux exemples :

M "
‘__h" \,_..j_‘..! i

[d

& Y &
e -

] o
Cf1 ¢ LL— e
*’.Lr T'”' J .« Jie luy ay fait » (1638).

zc VoA T ((/[ﬂ/}f/ z.ﬂé/u

P i e ~ «Je vous anvoy sy joens » (1742)
pour : « je vous envoie sy-joens »



